
Le vieux et son chien 
 

S'il était le plus laid  

De tous les chiens du monde, 

Je l'aimerais encore 

A cause de ses yeux. 

 

Si j'étais le plus laid 

De tous les vieux du monde, 

L'amour luirait encore 

Dans le fond de ses yeux. 

 

Et nous serions tous deux, 

Lui si laid, moi si vieux, 

Un peu moins seuls au monde 

A cause de ses yeux 

 

Pierre Menanteau  

Cheval bleu 
 

J’avais un petit cheval bleu 

Qui se promenait dans ma chambre 

En liberté, crinière longue 

Et des rayons sur ses sabots. 

 

Il galopait sur le bureau, 

Sur les bouquins de l’étagère. 

Il galopait, tête levée 

Sur la steppe blanche des draps. 

 

Il vivait d’un reflet, 

S’endormait chaque nuit 

Dans le creux de mes mains 

Comme font les oiseaux.  

Madeleine Ruffaud 

Le loup vexé 

Un loup sous la pluie 

sous la pluie qui mouille, 

Loup sans parapluie, 

Pauvre loup gribouille. 

 

Est ce qu'un loup nage? 

Entre chien et loup, 

Sous l'averse en rage 

Un hurluberloup? 

 

Le loup est vexé, 

Parce qu'on prétend, 

Que par mauvais temps, 

Un loup sous la pluie, 

Sent le chien mouillé..  

Claude Roy 

Le chat 

De sa fourrure blonde et brune 

Sort un parfum si doux, qu'un soir 

J'en fus embaumé pour l'avoir 

Caressé une fois, rien qu'une. 

C'est l'esprit familier du lieu ; 

Il juge, il préside, il inspire 

Toutes choses dans son empire ; 

Peut-être est-il fée, est-il Dieu ? 

Quand mes yeux, vers ce chat que j'aime 

Tirés comme par un aimant, 

Se retournent docilement 

Et que je regarde en moi-même, 

Je vois avec étonnement 

Le feu de ses prunelles pâles, 

Clairs fanaux, vivantes opales, 

Qui me contemplent fixement. 

Charles Baudelaire 

. 

Le hérisson  
 

 

Bien que je sois très pacifique 

Ce que je pique et pique et pique, 

Se lamentait le hérisson. 

Je n’ai pas un seul compagnon. 

Je suis pareil à un buisson, 

Un tout petit buisson d’épines 

Qui marcherait sur des chaussons. 

J’envie la taupe, ma cousine, 

Douce comme un gant de velours 

Emergeant soudain des labours. 

Il faut toujours que tu te plaignes, 

Me reproche la musaraigne. 

Certes, je sais me mettre en boule 

Ainsi qu’une grosse châtaigne, 

Mais c’est surtout lorsque je roule 

Plein de piquants, sous un buisson, 

Que je pique, et pique et repique, 

Moi qui suis si, si pacifique, 

Se lamentait le hérisson.  

Maurice Carème 

Animaux  

d’ici 

P
ar F

abi30, téléchargé sur L
ala aim

e sa classe 


